
Toulouse, le 21 mai 2021

Madame l'Inspectrice, Monsieur l'Inspecteur, 

l'Assemblée Générale des travailleuses et travailleurs de l’Éducation Prioritaire (REP et REP+) réunie ce 

vendredi 21 mai 2021, tient à faire remonter les nombreux dysfonctionnements rencontrés dans l'exercice des

métiers d'AESH, professeur-e-s, directrices, ATSEM, enseignant-e-s spécialisé-e-s, animatrices, agentes 

techniques...

Si ces dysfonctionnements sont déjà très nombreux en période habituelle, l'épidémie de Coronavirus n'a fait 

qu’aggraver cette situation insoutenable. Les Réseaux d'éducation prioritaire se doivent d'accompagner un 

grand nombre d'élèves en importante difficulté, qu'elle soit sociale, scolaire, médicale ou comportementale. 

Pourtant nous subissons des atteintes constantes aux droits et besoins des élèves, de leurs familles et des 

travailleuses et travailleurs à leur service.  L'exercice de notre métier est en permanence entravé par les 

difficultés trop nombreuses pour être énumérées ici mais  listées dans le tableau ci-après.

Depuis plus d'un an et l'épidémie de Coronavirus nos missions sont devenues impossibles à tenir puisqu'aux 

points déjà évoqués se sont ajoutés : 

– l'absence de temps de pondération REP+ pour traiter la difficulté scolaire, sociale et médicale de nos 

élèves, anticiper des projets d'équipe, aider les travailleuses et travailleurs en souffrance...

– un protocole sanitaire flou et changeant, déchargeant la responsabilité de la gestion de la crise 

sanitaire sur les équipes pédagogiques, en l'absence de consignes claires et écrites de la hiérarchie, 

rendant conflictuelle et difficile la communication avec les familles.

– le délitement des aides pour les élèves à besoins particuliers : diminution des postes d'AESH 

effectifs, perte des possibilités d'inclusion des dispositifs UPE2A et ULIS...

Par la présente nous témoignons d'une situation catastrophique dans nos réseaux d'éducation prioritaire et 

nous attendons une réponse forte de votre part. 

L'Asssemblée Générale des Travailleuses et Travailleurs de REP et REP+



Hors période COVID Période COVID
- Structure complexe à établir chaque année en 
raison des créations de postes exclusivement 
réservés au classes dédoublées.
- Suppression des maîtres surnuméraires
- Non remplacements
- Atteinte aux libertés pédagogiques
- Pas de médecine du travail
- Peu d'infirmières scolaires alors que beaucoup 
d'élèves ont besoin d'un suivi (vue, ouie, IMC...)
- Évaluations nationales non adaptées et 
instrumentalisées.
- Importance de la charge de travail 
- Formations et animations pédagogiques 
déconnectées de nos réalités de classe
- Pression permanente de l’institution (ministre, 
DASEN, IEN, conseillers pédagogiques) sur les 
maitre-sse-s sans nous donner plus de moyens.
- Programmes nationaux inadaptés aux 
difficultés de la rep+ et ne mettant pas en valeur 
les nombreuses intelligences de nos élèves.
- Difficulté scolaire lourde, massive, persistante. 
Il faudrait un RASED à temps plein, une équipe 
pluridisciplinaire sur l'école (orthophoniste, 
psychomotricienne, éducateurs...).
- CMP et orthophonistes surchargés, temps 
d'attente de plusieurs mois (voire années).
- Grand nombre d'élèves en grande difficulté 
(sociale et/ou scolaire et/ou médicale et/ou 
comportementale).
- Absence de seuils du nombre d'élèves pour les 
classes non dédoublées.
- baisse du nombre d'AESH disponibles pour 
chaque enfant à besoin.

 - Suppression des temps de pondération REP +
- Protocole sanitaire flou et changeant.
 - aucune directive précise de notre hiérarchie 
concernant : 
→ la répartition des enfants en cas d'absence ou 
fermeture de classe
→ l'absence prolongée d'un élève revenant sans 
certificat médical
→ la conduite à tenir en cas de cas de covid en 
classe
- L'équipe se sent abandonnée face à la charge 
de l'organisation de l'école et de la classe en 
temps de Covid.
- Beaucoup de responsabilités sont portées par 
les directrices et directeurs d'écoles pour la 
« gestion » de cette crise sanitaire.
- Sanitaires en nombre insuffisant pour un 
lavage de main régulier et méthodique.
- La situation actuelle semble difficile pour 
beaucoup d'élèves (atteintes psychologiques), 
pourtant rien n'est mis en place par notre 
institution pour leur venir en aide, tout repose à 
nouveau sur les épaules des maitre-sse-s 
- Absence d'aides en donation de matériel 
informatique qui aggrave l'accès au distanciel et 
donc les inégalités.
- Voie médiatique préférée à la voie 
professionnelle pour la circulation de 
l'information.

 


